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Reportage : Electrosensibles, ils réclament une “zone blanche” 
 
 

Ces ermites allergiques aux ondes  

 
 
 
 

Ce sont des EHS (pour ÉlectroHyperSensibles). 
Ils ne supportent pas les ondes 
électromagnétiques des téléphones portables  
ou de la WiFi. Au point de fuir la civilisation 
pour trouver refuge dans des endroits "purifiés". 
 
Par Georges BOURQUARD 
 
L’été, ils l’ont passé dans la forêt de Saoû près de Crest 
(Drôme). Un arrêté d’expulsion pour cause de “camping 
interdit” les a repoussés dans le vallon de Combeau, un peu 
plus haut dans le Vercors. Mais là c’est la neige qui a douché 
leur résistance. Alors ils se sont rabattus sur un ancien 
camping, pas très loin de leur point de départ.  
Ces ermites du XXI e siècle ont enfin leur thébaïde... 

Odile a posé sa caravane blindée à l’aluminium dans un ancien camping de la 
Drôme. Pour aller en ville, elle ne quitte pas sa “combinaison de martienne”, 

un voile de fils d’argent... (Le DL / Fabrice HEBRARD) ZOOM 

Cet été à Saoû, les électrosensibles ont défilé par dizaines 
pour “se ressourcer” dans la forêt où le téléphone portable 
ne passe pas.  
Le camping d’hiver devrait remplir le même office... 
Bernard avait 36 ans lorsque son allergie aux ondes s’est 
révélée. Consultant en informatique dans une filiale de 
Bouygues près de Paris, il sent la fatigue l’envahir. “Avec 
une tension sur le sommet du crâne”. Un matin, il manque     ZOOM                       ZOOM                         ZOOM 

tomber de sa chaise : “Lorsque je débranchais ordinateur et téléphone portable, ça allait mieux”. Commence alors le 
marathon des médecins : “J’ai coûté cher à la Sécu”. Tous les spécialistes y passent, neurologue, dentiste, ophtalmo, 
cardio et les psys. Il aligne les arrêts maladie assortis de séjours au vert jusqu’au verdict : “invalidité catégorie 2 pour 
cause psychiatrique”. Bernard peine à s’en remettre : “Ça fait drôle de passer pour un fou”. 
 
 

Pour les médecins pourtant, les EHS (ÉlectroHyperSensibles) ne sont pas fous loin de là. Mais la Faculté a encore du 
mal à établir un lien indiscutable entre les maux dont ils souffrent et les ondes magnétiques dans lesquelles ils 
baignent. Même le professeur Belpomme qui a examiné 500 électrosensibles avoue ne pas avoir encore percé le 
mystère de ces allergies des temps modernes. Pourquoi certains individus sont malades et d’autres pas ? 
 
 
 

Philippe a 49 ans : “Lorsque je suis exposé, j’ai des picotements, des brûlures dans le cerveau. Au début, ça me 
prenait dans les bras”. Ce prof d’informatique à Dijon a tout plaqué pour courir la campagne avec son camping-car et 
échapper à la “mélasse électromagnétique” : “En Loire-Atlantique, je connais une femme qui vit depuis huit mois sous 
une tente en pleine forêt”. Dans les Hautes-Alpes, trois autres revivent au temps des cavernes dans une grotte à 
peine aménagée : “On est les nouveaux exclus” lâche Philippe, “on est tous Rmistes ou presque”. 
 
 

Protégée par une tenue de martienne façon burqa 
 
 

Dans leur campement de fortune, les électrosensibles s’organisent : “Ici on est relativement à l’abri des ondes” 
explique Serge Sargentini, ancien officier de réserve spécialiste des radars et “GO” de ce village improvisé. A 70 ans, la 
boule à zéro et une pêche d’enfer, Serge se débat pour faire reconnaître le mal qui crucifie les électrosensibles. 
 
 
 

Les EHS sont installés avec armes et bagages. Des caravanes blindées à l’aluminium comme des “cages de Faraday” et 
des tenues hors du temps. Pour aller en ville, Odile ne quitte pas sa “combinaison de martienne”, un voile de fils 
d’argent qui la couvre de la tête aux pieds façon burqa. Cette Lyonnaise de 55 ans ne tient plus dans son appartement 
de centre-ville, “cerné par les relais de téléphonie, la wi-fi des voisins et maintenant la TNT”. 
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 Douleurs dans la tête et les yeux avec le nez qui coule : “Et je vous passe les nausées”. Elle aussi a perdu son boulot 
de responsable d’un centre d’appels téléphoniques : “Au début, on pense qu’on est dépressif”. 
 
 
 

La dépression et parfois pire : “Souvent c’est le divorce et parfois le suicide” avance Bernard. Seule planche de salut, 
la solidarité de la communauté des EHS à travers le réseau Next-up. Et surtout la quête perpétuelle d’un “refuge”, une 
zone blanche vierge de toute onde...Une gageure alors que pouvoirs publics et opérateurs de téléphonie mobile 
maillent le territoire à tour de bras : “Il faudrait au moins baisser les niveaux d’émission partout” plaide Philippe sans 
trop y croire... 
 
 
 

Sa bête noire à lui, ce sont les politiques, “des autistes”. “C’est vrai qu’on est gênant, dérangeant, mais je vous assure 
il y a de quoi péter les plombs lorsque l’on prend 3 volts à Paris”. Alors Philippe ne comprend pas pourquoi ceux “qui 
condamnent l’expulsion des Roms adoptent la même doctrine vis-à-vis des EHS” en les mettant dehors : “Soit ils nous 
traitent de dingues, soit ils ne veulent pas nous voir”. 
 
 
 

Coupés du monde, “parfois condamnés à vivre à la cave où c’est moins exposé”, les électrosensibles poursuivent leur 
croisade : “Obtenir un refuge, au moins un en France, une zone qui ne soit pas un champ électromagnétique, pour 
créer un vrai village” argumente Serge Sargentini. “Ensuite pour travailler, on se débrouillera” affirme Philippe. Le 
prof bourguignon ne se fait guère d’illusions, c’est pas demain que les pouvoirs publics l’entendront cinq sur cinq... 
_____________________________________________________________________________________ 

 

 
 

 
 



 
Irradiation artificielle HF micro-ondes du vivant (TM, DECT, WiFi, …) 

 
 
 

 
 
 

EHS ZR 26 11 2010 : Tests Répliques Variabilité Rythme Cardiaque / WiFi, … [click] (in progress) 

 
 

     
 

 

 

 

Essayer de rendre au mieux la téléphonie mobile 
compatible avec la santé humaine 

c’est faire adopter le standard BioInitiative 0,6 V/m.  
* 
 
 

Signer la pétition pour soutenir les résolutions du 

consortium scientifique BioInitiative sensibilise les Autorités 
et permettra à plus ou moins long terme de faire baisser 

votre exposition  

aux rayonnements électromagnétiques.  
Avec cette action, vous protégerez aussi vos enfants et votre entourage.  
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